
VILE SAINT BARNAB. A

besoins, il se retira dans Pîle dont il ne sortait jamais,
excepté pour assister aux exercices de la mission. Il
partageait son temps entre le travail, la méditation et
1l prière, vivant du produit de son petit champ. Il
s'était construit une petite maisonnette dans laquelle
il vivait seul, et une petite étable qui logeait une
vache et quelques poules.

. En l'année 1759, le pays et surtout les paroisses
échelonnées des deux côtés du fleurye, en bas de
Québec, eurent à souffrir de l'invasion des 2,nglais
dont la flotte, en remontant le Saint-Laurent, avec des
forces énormes, comparées à la petite population
disseminée le long des côtes, semait la dévastation et
la terreur. L'Ile St. Barnabé fut un des premiers
points de la côte q'ils touchèrent. Les habitants de
Rimouski, incapables d'opposer la moindre résistance,
avaient conduit leurs familles dans les bois, et les
hommes surveillaient les mouvements des navires.
L'hermite seul ne changea rien à sa manière
de vivre, devenant égalem'nt étranger . la crainte et
à la curiosité. Des chaioupes mirent à terres des
escouades qui, après quelques excursions sur l'ile, la
croyant tout à fait déserte et se trouvant à distance
des établissements de terre ferme, se rembarquiè ent
sans avoir découvert la demeure du solitaire que Dieu
protégeait sans doute.
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